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La culture 
des plantes oléagineuses 

Un avis «fa Services Apicoles 
• s e passe toujours quelque; J e n'ai pas à m e lever l a nuit , d u N o r d 

chose quelque part, et un soir com- quand les obus arrivent o u les 
m e celui-ci. e s t c o m m e une île d e | b o m b e s tombent. I Les Agriculteurs désireux de se 
paix au mil ieu d'une mer démontée i j e peux rester dans m o n bloc- i livrer à la culture des p lantes o'.éa-
d o n t l es vagues ne connaissent quejkhous quand, le Jour, le» avions . Igineuses telles que les colzas et 
le mouvement . e n piqué, font claquer leurs gerbes navette d'hiver 

Jour e t nuit c'est l'incendie. (de mitraiueuses . ! l'oeillette, s on t 
Et quand les vagues se ca lment | c e l u i qui le peut v ient rapide- d'extrême urgence 

pour le repos, ce n'est que p o u r ! m e n t y ^ m o , q u a n d le T o m n i y 1 * » 8at-vloss agricole», 15, rue des 
rassembler de nouvelles forces, pour i n o u s r e n f i visite I Vieux-Murs, à Lille, pour chacune 
une nouvel le tempête. , c e l u i oui n'en a DOS le t e m p s : d e c e s cultures, la superficie qu'ils 

On peut rarement , ici. être seul y ™ * a ^ r a b r i o u ^ e trou ^ i d é a i r e n t y consacrer, ainsi que la 
c o T v e k u r T V i l s'est bâti. ™ t r e j W ' * ' 1 * * ™ e n c e s qui leur sera 

VIE SPORTIVE 
CHEZ LES AMATEURS 

Les Championnats du Nord de boxe 
î és^^riri se dérouleront le 22 Juin, à Lille 

urgence à la Direction' * , v U V I W U I V I V U I s v ̂  « r » a a a a « *» « _ — . « , 

avec soi-même 
Mais aujourd'hui, c'est la trêve ^ ^ ̂ t -a „ ' t e t 

de Dieu sur le vas te terrain déser­ tait conf iance au destin, tout à 

nécessaire. 
cette occasion. il est rappelé 

i ?5 . U e i „ U ^. r e ?°^5 , U 1 r ,? fH. i r 7^! i f P ^? , fa» t c o m m e nous d a n s notre bloc-là tous les agriculteurs l ' importance des jours et de s nuits , après o e s t k h a u s I except ionnel le que présente pour 
Coup direct ou n o n l'économie du pays la culture des 

Cette magnif ique épreuve, qui se 
déroulera le 22 juin , a suscité, par­
mi l'élite de nos « purs » départe­
mentaux , une remarquable émula ­
tion, qui s'est traduite par u n n o m ­
bre respectable d'engagements. . . . 
dépassant de loin, les prévis ions l e s 
plus opt imistes . 

T o u s les clubs du département 
ayant repris leur activité normale : 

Aux avant-postes 

aines d a n s lesquels la guerre a 

« C l a ^ r r ^ ' d e s P abl \^uf V nait l Cres7 " S S e " l a " " " q u e s t i o n p o u r j ^ t e . o ^ , n e u a e s . , t f c p - F o u r m i œ . r A . s . d e R ^ . 
sur nous a ^ s T f u n e s f deDrt-l»0"»- c o m m e P0"1" c e u x <* U 1 n e «""LSi/t V™«J£«S£nlT ^ . ï ! r baix. f U . 8 . Abbaye, le C. P. Sous-
S a n ^ D o V r ^ h S n a u T s |P*» d " 1 5 1 « blockhaus. f ^ / V 0 ^ " * ^ f l J l , ? £ . i . " le-Bois. Dunkerque-Ring. le B. C. 

Et nous avons encore l 'avantage mène •du_NordLa la faveur de l a | u l t o i ' , B c AnnœuUin . le B. C. 
d'être plus a u frais contre le Gibli, ™ n c " , r . ™ « des• Rraxnes exot iques H ^ j l e B c . Tourcoing, le 
dans notre logement, que les c u - ! « s c u l t u r e a y ^ e n t ^ ? m , * l r 1 t \ B . C Linselles. le B. C. Waziers . le 

B y a beaucoup, énormément de rnorades d a n s les voitures ou sous J?*™ a e ' assolement aepuis ia S r a n - | B o x i n g - C l u b n u d i s t e , etc.. o n t dé ­
choses qui nous assail lent. i la, tente. guerre. j lègue leurs mei l leurs é l éments 

Et pourtant nous tenons ferme- JJ n - y a pas d e protection contre! Aujourdhui . les circonstances i d a n s ce t te compét i t ion officielle. 
ment et avec résolution les postes ^ ç t e m p é t e de sable. | ex igent une reprise de ce t t e culture. p . . „ ! „ „ , « e n g a g e m e n t s o n t 
avances On n T peut qu'amoindrir ses Afin de la favoriser, le gouverne- - i " ^ é té r e c e m i o m " ê et ceci bat 

Jusqu'ici n o u s nous s o m m e s m o n - e f f e t s ^ M m e n t a décidé de fixer d e s prix f ' ™ S e . e
c W H r ^ 

u u ^ e i ' e f d e T u r n b î e "forctTes N O U S e n î S u f f r ° " S "t™** n o ' ' i « m u n e r a t e u r a . Qu'on e n juge : ; » « » ^ f A V e ^ r e c o ^ a b l f e n î * £ . 
t e m Ï Ï t c i d r « H t seulement physiquement mais aussi jusqu'à la fin des host i l i tés et ' Peut-être le niveau de la valeur 

T W > - « ie« d i f f i c i l e tint été moralemen*. pendant les cinq années qui s u i - i m o y e n n e des jeunes a th lè te s qui 
m î ? ^ , v « comme les tcn'at ives de1 ** s a b l ° Pénètre partout. r e c c u - , v r o n t cet te date , le prix des g r a i n e s vont se produire d a n s cette épreu-
S Ï Ï S m T r i P nnn.î a r r i é h ! ' i " a n o u - l v r e tout d a n & M l e 8 e r c t e e n v e l o p p e colza ne pourra être intefrieurl ve. est-il un peu m o i n s é levé que 
lf^ w- trrrairT ronmnîs pante. e t es ' comme un m o n s t r e , a u p r j X légal du blé récolté au Hors des précédentes mani fes ta t ions 

Nos v i sages sont -devenus plu- *"] soumet tout dans s o n _ . i i " a ? . e ' ! C O U r s de la m ê m e c a m p a g n e agr i - |du m ê m e genre... encore que cela ne 
maigres 

Mais le soleil nord-africain n'a pu 

Le sable et la. chaleur sont ses cole. multiplie par 1.75. Le prix des soit pas encore prouvé ! Il n'en 
moyens de combat graines a u t r e s que cel les d e colzaI p a s m o i n s vrai que parmi ce t im-

«l inmiUr nÂfrp fnrrp dp tension Se\i\e une volonté de fer peut s'y sera fixé en proportion du prix posant lot d'engagés , nous retrou-diminuer notre lorce ut- i tus iwi . _ _ _ „ „ , ,„x _-.,,_ i«„ „,.„<„-- A„ „„i.»„ «•«!«„„„ « . . . w ^ , , n m c t i m i i i m fixé pour les graines de colza. E n l v o n s quelques n o m s famil iers 
Peut-être se montre, d a n s le outre, c e s prix seront majorés d'une j d 'hommes cotés , tels Aventure 

u Gibli », le mieux le visage d é p r i m e de 10 ', pour les l ivraisons | (ex-ch. interrégional ). Chébaut (ex-
. Afrique, car en lui sont r c u n i s f a i t e s e n e x e c u u o n d'un contrat de en. interrégional». Fevcr. demi-fin. 
•.ou- les facteurs qui font de la vie culture de trois années . |du ch . des F landres 1939). Dal len- ^ 

• » » n ^ i t â u e n 7 g n e V e i n e n t blesses une charge lourde à porter. | A v e c , e p r i x d l , blé à 215 lr.. l e ! n ;? , f n i
( d « m i - f i n ' . « J " J * ^ . d e s , , ] P ! a ? d 5 e . s 3» chez Desmet . débit de tabacs' 

Les traces rouge sombre, sur la La chaleur, la soi i . . mcommu- p r i x d u q u i n t a l d e gra ine de colza ; J £ 3 9 ' : ^ S I L , ( d i p ^ ' i i ? ' î" , irJ ' f iSÎ 5 r u e d u Palais-Rihour. à Lille 
'"SOU» la pêne d e s , £ p no.ir™), d „ , l r p , r ( 1 f i Xp à m o i n s : F l a n d r e s 1939>. A. F a m e c h o n f m a . p _ i x d , 2 5 2 n , -

notre volonté et notre force tout °PP°^e^ 
court 

Et c'est ce qui est dec.s;f ! 
Je suis couche sur un vieux bran 

Card qui a déjà porte maints ca 

Van Paemel». ne le cédera pas 
davantage aux précédentes . L'épreu. 
ve se déroulera tout ent ière d a n s 
la sal le de s fêtes de la ville de 
Lille, rue de Lannoy, à Fives , une 
sal le coquette, bien agencée , que 
les sport i fs l i l lois conna i s sent bien 
pour y avoir vécu déjà , c e t t e sai­
son, de belles émot ions sportives. 

Outre l ' important enjeu de la 
conquête d'un titre envié, d e n o m 
breux prix d e valeur, of ferts par les 
organisateurs e t les mécènes du 
B. C. N.. v iendront s t imuler l'ar­
deur des concurrents. D e plus, une 
magnif ique coupe offerte par M. 
Henri Jooris. s era m i s e e n compé­
tit ion entre les clubs. 

Plus de quarante combats é t a n t 
prévus, l es é l iminatoires c o m m e n ­
ceront a 10 h. du mat in , et ce t te 
première partie d u programme, 
comportant aussi l es quarts de fi­
nales s e poursuivra vraisemblable­
m e n t jusque vers 13 h. A 15 h. 30, 
la réunion reprendra pour les demi-
f inales et f inales . 

Tous les boxeurs e n g a g e s pour 
9 h., d a n s la m ê m e sal le , pour la 
pesée officielle, la vis i te médica le 
et. le tirage au sort, opérat ions pré­
s idées par M. Lhernould. dé légué 
départemental . 

La Vocation fonct ionne dès m a i n ­
tenant : 1" au s iège du Boxing-
Club Nordiste. 77. rue de Flandre, 
à Lille : 2° au « Lion des Flan­
dres ». 90. rue de Paris, à Lille 

dent , peu t ê tre f ier d e s o n club. E n | s 
effet, c e qui ressort surtout des ré­
sul tats acquis à ce jour, e s t l'éman­
cipation sportive des Jeunes, parmi 
lesquels f igurent de futures vedet-

tl 
M orriau (Béthune). 7 m | Prix d'Aurillac (atte lé) . *><>00 *£• 

Haetiely (Touicoingl. 6 m. 80.12.250 mètre». — 1. PaMavmnt T (O-
Bottoni) . à Th. de Cabanes ; S- P» 
roii (C. Verzéle). a U Rattl ; 3. Pem-
broke (H. HellanJ). i H. Hellard. 

Non placé» : Pas la Peine. Phoc'.on. 
ica. ««»ri« Junlwt. — 1 Collège <te I POntlda, Poplncourt. Pretty Weli, 

Je tons un coup d'ceil rapide s u r ! i e ^ „ , n l e s d'An„s icentre du 2-jPoseu«e T. Palmy (4 ' dtot.). — M» 
leur pa lmarès : d<?gré>. 26 pt» : 2 Collège de îeuncs I partant». 

Les Juniors A e n remportant l eur in«e i de Béthune. 14 pts ; 3. Institut1 Mutuel. — Kcurie gagnante Th. 

Classement 
par Etablissements 

dernière victoire d i m a n c h e dernier 
o n t totalisé 139 buts contre 11, s a n s 
jamais avoir connu la défa i te dans 
leur championnat . 

Les Min imes A o n t marqué 117 
buts contre 9, une seule défai te au 
cours de l a sa ison . 

Les Min imes B sont e n tête de 
leur compét i t ion , ils o n t été souvent 
opposés durant ce c h a m p i o n n a t a 
des t e a m s nettement, supérieurs et 
les o n t battus . 

C'est dire à quel point les espoirs 
son t f o n d é s pour la saison pro­
chaine . 

Avouons que l'avenir sportif du 
Sporting-Club Fivois e s t p le inement 
assuré et s e s nombreux supporters 
peuvent être fiers de leur club. 

«M» 

placés. 6.50 Roubaix. 5 pts : 4. Lyeée ; de Cabanes). 11.50 
de jeunes filies de Roubaix. 4 pts , 7 00 ; 19.50. 

Catégorie c*d«.4«>. - 1 Collège de P r i x d e N o ( . m a n , | i . . . (atte lé) . 8 5 0 0 0 
Jeune» filles de Tourcoing. 19'pts ;, f r a n C k . 2.8OO mètre» — 1. Nébuleu-
2. Collège de Jeunes iilles de Béthune, ̂  y R 6 , m o n a r d , , à R . Laroche ; 

d e ! 2 . Memnon (L Carré), à Mme E. 
! Carré ; 3. Port Wlne (J. Chyrlaco*), 
la R. Michel 

Non placé» - Notre Willalms. Nas T, 
aux sport», al Nectar IV. MadypUe. Nuit de Mai, 

ssister a quelque» épreuves.1 Kama. Kana, Néra IV. Mastic. Lord 

13 pi» ; 3. Lycée 
Roubaix. 7 pts ; 4. Collège de jeur 
tille» d'Arras. 6 pts. 

M le Recteur désirant témolgn 
tout l'Intérêt qu'il porte à l'éducation! 
physiqu ten 
Les différentes équipe» 
sentée» ainsi qu'à M l'Inspecteui 
d'Aoadémie M Bartei. inspecteui 
principal à l'Education générale et 
aux sports retenu par se» fonctions, 
présida la fin de la réunion et la lec­
ture, du palmarès 

Notons la présence de Mm 

A T H L E T I S M E 

toile à voile, racontent la douleur dite corporelle, jusq ne pourrait donc être f ixe à moins ; liste d u ch . des Flandres 1939> 
r i la lutte pour la vie sens, opprimant moralement i n a - d L 376 fr Si le prix du blé é t a i t , - . . •• _ , . , „ . „ w , „ , » ^ h ^ n n , , 

C e s t maintenant mon lit. leine remplie et coupée par la pous- p ^ ç a 3 0 0 , r < l e q u i m a l de colza 'î^1011'-. B J . 1 ! s e ' E 

Doucement chantent a la Radio, sière de sable. ne pourrait être d'un prix inférieur 
des mélodies et des paroles qui ne Tout cela tonne les manifesta- a 525 fr 

cadrent pas avec cette contrée. l ions d 'accompagnement du « Ci- r c c e t t c s susceDtibles d è t r 
Et pourtam c'est merveilleux de bli » auq^^l on ne neuf ecliaDDe:. . ^^ 

les écouter et de se transporter pour auquel on 
un court instant, dans un autre, auquel on succombe 

Prix d e s places : 25. 20 15. 10 et 
5 francs. 

le £ " . ; Z Ï ; échappe ^ recettes suscept ibles d é t r e 
ur B u q « " l o n U a FtS&TrSESPSi données , tan,: par le colza que par 

C e s t ainsi qu'est 1 Afrique. 

Les dures lois de vie 
du Désert 

monde qui nous apparait déjà p 

Sue. en Afrique, comme un tableau 
e rêve 
Quand je terme ies yeux. Je vois 

net tement tout devant moi : la 
chambre de notre logement, les 
fleurs, la vue de la fenêtre, ma 
place a ma, table de travail, la vue 
d H t i d e l b e r g que j'aime tant. Q " M b u e % r « , S r £ touV7iTdu~<j£ert 
me rappelle mes p.us beaux souve- ^ lc-^ «"te-, i<,1- Q e ̂  ^ , 
nirs. le grand fauteuil et le lit sur ài,n" ltsq.iei .es .e comoat esi 
lequel on repose si bien. po.e autour duquel tout gravit 

Mais quand J'ouvre ies yeux, je. Céder, signifie sombre.-
ne vois pius les v ivantes couleurs 
des papiers peints, mai s les froids 
murs d e pierres de la route souter 
rame conduisant a l'abri ou je suis 

l'œillette sont donc très in térê t 
santés . 

O n ne saurait donc trop consei l ­
ler aux agriculteurs de s'orienter 
vers ces cultures. Là encore, leur 
intérêt particulier rejoindra l'in­
térêt général . D e plus, ce sera pour 

Il ne peut y avoir ici aucune eux le m o y e n d'obtenir l'huile pour 
tendre émotion. leur consommat ion familiale. 

0.1 ne peut avoir devant les yetiN 

tkowiak. etc.. s a n s porter ombrage | 
aux jeunes espoirs qui. depuis plu- F O O T B A L L 
sieurs moi s se sont s igna lés à l'at-l 
tention des sportifs, tels : Delvas t » V I T 4 1 I T P 
Mourait , Wil lay. etc... L A V l I A L I l t 

N o u s pouvons être assurés q u e | 0 I J S P O R T I N G - C L U B F I V O I S cette magnif ique journée de sport 
pur présentera un intérêt particu-l Les diff icultés qui o n t surgi au 
l ièrement relevé, d igne de celui Icours de l a sa i son qui se termine 
auquel les c h a m p i o n n a l s précé - lmet tent d a v a n t a g e e n valeur la 
dents nous avaient accoutumés 

Au surplus, l 'organisation maté ­
rielle, conf iée ce t t e a n n é e au 
Boxing-Club Nordiste (professeur 

ténacité et le dévouement des m e m ­
bres d ir igeants et du Comité du 
Sport ing . 

M. H e n n o . son d i s t ingue prési-

LL CHAMPIONNAT 
D'ACADÉMIE FÉMININ 

Le championnat d'athlétisme fémi­
nin réunissait le jeudi 12 juin environ 
60 jeunes filles du Lycée de Roubaix 
du CoUège de Tourcoing, de l'Institu: 
Sévigné de Roubaix. de E. N. d'Arras 
et du CoUège de Béthune. Moins im­
portante que les manifestations pré­
cédentes d'athlétisme féminin, cetti 
réunion donna quand même Quelques 
résultats intéressants. 

Classement individuel 
CATÉGORIE JUNIORS 

U m. — 1 Mlles Giron (Arras) 
11" 4 5 : 2 . Lantome 12" : 3 Kabre. 

; 4. Wittier. 
Hauteur. — 1. Mlles Giron <Arras> 

1 m 32 ; 2. Grigny IBéthu 
3. Declercq iRoubaix) 1 
Monsigny (Arrasj t m. 15 

Longueur. — 1. MJies fabre (Arras 1 
4 m. 50 ; 2 Denceud (Béthune). 4 m. 
10 : 3. Gisot IBéthune i, 4 m. 09 ; 
4. Lantoine (Béthune). 4 m. 09 

Peid». 4 kilos. — 1 Mlles Barthonil 
îTourcoing), 7 m. 91 : 2. Lapevre lAr-
ras), 7 m. 61 ; 3. Gaillet (Rouba 
7 m. 22 : 4 Gardillon (Arras]. 6 m. 

CATEGORIE CADETTES 

M m. — 1 Mlles WattCEii (Tour-
eoingi. 7" 4/5 : 2. Champion (Béthu-
nei. 9" 4 5 : 3. Coppin (Tourcoing). 
4 Marhem (Tourcoing). 

Hauteur. — 1. Mlles Dubois (Rou­
baix). 1 m 28 : 2. Aubry (Arras) ; 
3. Delsert (Béthune). 1 m. 25 ; 4. 
Lorriau (Béthune 

Langueur. — 1. Mlles Paton (Tour­
coing), 4 m. 40 ; 2. Watteau (Tour­
coing), 4 m. 32 : S. Wagnon (Roubaix) 

Warehem Tourcoing) 

rectrice du t^vcée de Roubaix ; d' 
M. le Proviseur du Lycée Faidherbe 
de MM. Steffen. inspecteur de l'Edu- j 
cation générale et des Sport ; Gyse-1 
-nans. président de la Section d'Athlé | 
tisme de l'Iris 

Le contrôle des épreuves était as-1 
sure par M. Deconchy. sécréta 
néral de la L.N A., Adrian 
dromme et les professeur 

Maire 12' dlat.l . — 11 partant* 
Mutuel — Gagnant. 39.50 : placés, 

13.O0 : 8.00 : 1100. 
Prix de Langre» (monté) . 30.000 

franca. 2.260 mètres. — 1. Onde (A. 
Forclni i ) . à A Foreinal ; 2. Obi II 
(M Rieetto). à Mme A. Ptzo n: 3. 
Ornano III (Marcel Jame*). à J. 
Verstraeten 

Non placés : Olivette IV. Oppc*-
surn. O'nalse. Oncidium. Odln II. 
Ottavio (5« diat.). — 9 partant» 

Mutuel — Gagnant. 22.50 ; placés. 
7.00 : 14.00 : 20.00. 

Prix et* Saint*» (atte lé) . 25.000 fr . 
Vân-! 2800 mètre» — 1- Oliav Volo (A. 

hommes ;Soubot»ki). a A. Soubotskl 

H I P P I S M E 

A VINCENNES 
Résultats de la Réunion 
du Vendredi 13 juin 

Prix d* Clormont-Ferrand (monté) . 
25.000 franc*. 2.250 métré». — 1. Que­
notte B (R.-C. Simonard), à F. Bel 
trin : 2. Quitte (M. Dejeanl . a V. 
Cavey. 

Non places : Quéniancieur 

ger B (R 81monard). à B. Laroche : 
S. Marcu» (Al. Tamberi) . à Mlle M 
Delalne. 

Non placé» : Nogent T. Nie Wil­
liam» II. Odessa V. Origan. Noail.c» 
D. Outcast M. Carlatys. Nova. Oe i l ln 
Rose. — 12 partants. 

Mutuel. — Oagnant. 43.00 ; placés. 
12.00 ; 28.00 : 7.50. 

T. S. F. 
RADIO-BRUXELLES 

RELAYÉ PAR RADIO-LILLE 

80 

1 m - 20; j Quick II. Queue d'Aroude, Quesnay 
II. Quatre Mai I — 7 partants 

Mutuel. — Oagnant, 6.00 : places. 
5.50 ; 6 5 0 . — Jumelé : 11.50. 

Prix d'Etampa» (atte lé) . 20.000 t „ , 
2.6O0 mètres. — 1. Ouragan d'Amour L U H U I I » a u i n 
(O. Bottoni ) , à Mme L. Aurou»»eau; 7 h : Musique matinale 
2. Onyx Williams (R.-C D'haène). au 7 h. 30 : Information» 
Haras de Corneville : 3. Orviéto (M 7 h. 45 : Disque» 

20 iCapovllla). à Mme P. Herblot. ' 8 h. : Musique militaire. 
Non placés : Oreïi'.. O.d Glory. ! 9 h. 30 : Informations 

|Onagre. Oui mon Enfant. Ophélie i l h. 3 0 : Concert apéritu. 
i V. L.. Oka II. Ondée du Soir (2' diet.) i 12 h. : Orchestre da danae 
— 10 partant». 12 h 30 : Orchestre-Radio. 

I Mutuel. — Gagiu iu . 58 00 : placés. 13 i). : Information», 
i 1400 ; 7.50 : 53.00. 113 h. 15 : Orchestre de danse 

Prix d'Arias (monté) . 25.000 francs.! 13 h. 30 : Orchestre-Radio. 
12.600 mètres — 1. Pharaon (E. Car-; 14 h. : Quelques vedettes. 
Ira). & Mme E Carré : 2. Patatras (A l 14 h. 15 : Cor et piano. 
I Forcmal) . à F. Le Févre ; 3. Pretty 16 b . : Informations. 
[Girl II (Al Llbeer). à R. Michel. : 17 h. : Musique de chambre 

Non placés : Patoutllat. p;klna.'18 h . : Chronique littéraire. 
IPoolwhtte. Plia Wi.liams. Passepiie 18 h. 10 : < Madame Butterf y 
— 8 partants. .19 h. 30 : Information». 
I Mutuel. — Gagnant. 6.50 : placés. 19 h. 45 : Disques 
5 50 ; 7.50 ; 10.5O ,20 h. : Orchestre-Radio 

SACHEZ COMMENT 
soulager vos 

PIEDS 

ANNONCES LEGALES 

Trempez-le» d a n s 
de l'eau chaude addi­
tionnée d'une poi­
g n é e d e s a l t r a t e a 
rodril. Vos souffran­
c e d i s p a r a i s s e n t 
immédiatement. Vo» 
piedssont défatigués, 
rajeunis, t ors et du-

II n'y a ici qu'une lu 
La loi du plus loi" 
En toutes eboees. 
Dehors h u r l e en lamentat ions 

Je vo.s. au d e ^ n s de moi. ies pla- longuement étirées, un chacal. 
que*, de béton qui n o m ni la net- Son appel ne cadre pas avec m e s 
teté ni la blancheur d'un piafond' pensées et ra musique qui vient de 
de chambre, mais qui sont plus la Radio. 
stables et p.us « urotecteuis contre L'Afrique ci la Patrie s'opposent, 
les bombes légères » La Patrie ? 

Je vois, à m a gauche, les sacs de Peut-être m a i n - soldat comprend-
sable. e t je sens la pression du b i - i ! seulement maintenant ce mot 
don a essence anglais , sur lequel dans toute sa profondeur ! 
est pose mon brancard, pour que. Tous les mots de Rh.n lemmfts 
rats e: souris m e rendent visite t̂ vin. les dél icats accents de ses 
moins facilemen' valses viennoises ou les accents en-

, , , tramants d'une marche a l l emande] riflons ainol. . . . »..-
7 0 d e C h a l e u r acquièrent îei une toute autre, une) lèvent sans douleur. 

• s n n i l . f m l r l s c P : u s profonde importance S a l t r a t e s R o d e l l . 
e t n u i t s i r o i a e s Ma,nt vers ou mainte rime joyeux Toutes pharmacm. 

La réalité en Afrique, est très peu ont ici. soudain, un accent plus 
romantique. sérieux et plus prenant. ^ • _ 

Devant l'entrée de notre « Villa On est, .c: tellement obsède par 
du Désert », « garantie contre les ce qui arrive e t ce qu'on espère. 
bombes ». pend une épaisse bâche qu on en oublie le temps et l'espace. 
aiigia.se. pour la protection contre J ai souvent regardé le calen-
les tempêtes de sable et af in qu'au-; drier. pour voir s'il existait vrai-
cune lumière ne perce a l'extérieur, ment encore un dimanche. 

Seule, en haut, est restée libre. La vie. ici. d a n s le c imb u t . n'ap-
une pe ine t e n u par laquelle on pt.;i,, p a s ia répartition du temps 
peut voir une partie exiguc du ciel. c o n m i e en période de Paix. 

Nous nous s o m m e s reserves ce Le combattant du front n'a pa* 
regard 1 ; e temps d'y penser. 

vie dans les combats 

: Etude de M' DUOUESNOV. Docteur Etude de M' JACQUES DUQUESN0Y 
an Droit, Avoue a Hazebrouck — A.J. i Docteur «n Droit. Avoué à Hazebrouck 
Dec. 4 Avril IS40. BUT. d'HazabroucH., 20, rue de Thérouanna 

e r t r i é T É A M A N V M F ' DIVORCE. — D'un jugement con-
0 U V . l t , I L A U V / l i I i n r . jtradlctoirament rendu par le tribunal Extrait d'un jugement de conversion 

n r c H C I N l , * . r»F P R O T W I T S l f j"'l .?"M*î?.^îr0S<:,*-1 ' . . ' ' ' 'ô 1 '? . 1 . ' f n , r f "e séparation de corps en DIVORCE l ) t O U a l N t O U L r r . W U U i 3 | M . Albert SIX, domiciliail Bailleul, act. D'un lugeinent rontradictoire rendu 

CHIMIQUES 
DE ET A HAUTMONT 

Capital : i la5.000 francs 

Siège social * HAUTMONT (Nord 

PREMIERE INSERTION 

en résidence à Blois, Villa Mailler. u e . p a I . I e Tribunal C 
mandeur ayant M' Duquesnoy. p o u r . t a n c e d'Hazebrouck. le trente Janvie: 
avoué. Et : Mme Corneille HEYDEN,, i<j4i enregisti-é 
épousa de M. SIX. résidant a Calais. t .vxRE : Monsieur Etienne-Josepii-
1M. route de Gravelines. Défenderesse L e o n BUSSON. employé à la Société 
ayant M' LAURENT pour avoué. Il] Nationale des Chemins de "er Fran-
réaulte que le DIVORCE a été pro. ç a l s , demeurant à Paris, rue Jean-Cot-
noncé au profit d» M. SIX, aux tort»|tin (18e arrondissement). 
do la femme, avec toutes conséquences! Demandeur comparant par Me Jac-

:a» droit. Pour extrait <s) J.M. OU- | q u cs DUQUESNOY. avoué d u n e part. 
L'Assamblée Générale E»traard ina lre ' o u g > > * O Y - iof™{< ET : Madame Suzanne-Jeanne-RIn-

- â. , i -nn«ir#t rie la Société, qui —I — ! r i e CAULIER. épouse ; séparée de 
ia-rait été! convïqueren^ p r . m . î " r é u J . _ * t ^ * M - R é m , DUBOIS. Docteur | c o r p s d u d l t M BUSSON. ladite d a ~ -
nion pour le Mardi t3 Mai 1M1, n'ayant 

ipu se tenir valablement, faute de réu- -Vrh~RiÏTiïiiï ï'i ""' " " " "" " i"°A1'.' 
inir le quorum légal. MM. las Action- M D h BUTRUILLE. , Défenderesse, comparant par Me 
J_,„.M 5 . . . , 0 < . , è t é sont convoqués a _ lEmile Laurent, avoué, d'autre part. 

«emblée Générale Extra-i S F P A R A T J O N D F C O R P S M résulte que le jugement de tépa-
Bruxelles a la Société1 J» i r /V iVr \ l l U n l / C l » V » l \ r i J i ration da corps a été converti en jugé-

Montagne du D'-.in jugement du Tribunal civil driment dê  DIVORCE, et ce a la requête 

BON OUVRIER COUVREUR 
34110.' 

URGENT ! ON DEMANDE 

BONNE A TOUT FAIRE 
aimant entants, serieu: 

CRÉDIT LYONNAIS 
SOCIETE: ANONYME 

SIEGE SOCIAL 
de la République, LYON 
R.C. Lyon B 73;? 

de Rou-

ordinaire 
Générale de Belgique. 
Parc pour le MARDI I JUILLET 1141, Ire Instance de Douai, en date du pre 
a 15 heures 30. a l'effet de déllbérarimier mai 1940, enregistré 
sur l'ardre du jour suivant, qui faisaittradictoirement 
i'obiet de la précédente Assemblée 

ON DEMANDE BONS 

Ouvriers BOURRELIERS 
Très sérieux et actifs 

Place stable 
Fabrique de Colliers et Harnais 

DORVILLERS ' . A W 

Examens... 
Surmenage 

Les j eunes organismes de nos 
écoliers rés istent d i f f i cuemen: au 
surmenage qu'en:raine la prepar..-

30 à 401 tion des examens . Aussi, à l'appro-
Pr™.di*e c h e d u n e épreuve quelconque, la 

•""* | prudence commande-t -e l le aux ma­
m a n s de donner avant chaque re­
pas, à leurs en fant s , un verre a 
madère du puissant vin fortifian* 
qu'elles préparer.: en versant ur. 
flacon de Q u m t o n i n e d a n s un litre 
fie vin de table. La Quintonine sou­
tient l 'organisme e t facil ite l'effort 
Le f lacon : 5 fr. 85. T t e s Phies . 

11245 

ORDRE DU JOUR : 
l* - Ratification des modifications 

i apportées aux articles 31. 40. 41. 44. 46 
let 47 des statuts par le Conseil, afin 
de les mettre en harmonie avec la Loi 
du 16 Novembre 1940 

BUSSON, sus-no 
Pour extrait certifié sincère par Me 

Jacques DUQUESNOY. avoué soussi-
ENTRE : Madame Marie ANSART Igné, demandeur en l'instance. 

épouse séparée de biens de M. Albeit, Hazebrouck. le 31 
BRIOIS. demeurant à Douai. 7. rue du, 
Docteur Lequien. Enregistré 

Demanderesse avant pour avoué Me U Juin 1941 
Rémy DUBOIS, suppléé par Me BU-I francs (sign, 
TRUILLE. 10 

ET : Monsieur Albert BRIOIS. de­
meurant à DOUAI, rue du Docteur Le-

2214r< 

On demande un Ouvrier et un demi-
ouvrier Ebéniste. S'adresser Marnetti. 

1841 \ 182, Avenue de Denain. Vaienciennes. 
) : J. DÙQUÉSNOY , 313L 

Hazebrouck (A.J.) te' 
55. n" 14. reçu : vingt j On recherche pour LILLE des 

LAFOSSE. SSé Monteurs en Chaudronnerie 

Me 

Dans notre chambre froide, nous Les actionnaires du CREDIT LYON-

I Pour avoir le droit d'assister ou de Défendeur, ayant pour avoué 
jse faire représenter à cette Assemblée. ! André MAGNIER. suppléé par Me PA 

propriétaires d'actions au porteur | RENTY. 
avons au moins ainsi un petit mur-, H t r t q | M | c t l a V l t e l le-même. restc-iNAIS se sont réunis en Assemblée doivent faire connaître au Dlrecteu 

inoubliables pou.' ceau de beau 
De ;\ caisses sont près de moi. 
Elles sont devenues mon bureau 

et ma table de salle a manger 
Seul, l'appareil de radio est com­

m e un morceau du pays, un ami 
qui m a accompagne à travers 
l'Oues' 

Il n'est, certes, pas 
d'apparence 

quotidienne. 
La poussière ou désert 1 a rendu Combien nous devons von 

gris comme un vieillard reconnaissants à vous, hommi 
.qui. pour nous 

ro: ) ' 
solda 

Nous s o m m e s fiers d'être ici e 
de devoir combattre, non parce que: T o l l t c 
nous avons vu un nouveau monde ip con: 
inconnu, mais parce que nous sa-jadopv 
voni 

IL APPERT 
Chaque générale ordinaire" à LYON, le 11 JuïnlGénéral. dix jours au moins avant' Oue la séparation de corps a été pro-

1(41, sous la présidence du BaronIl'Assemblée, le nombre et les nume-;neneee antre les époux BRIOIS-AN-
P . BRINCARD. Président du Cons»iil ros de leurs actions lart. 23 des sta-SART, au prélit de la femme. 

d'Administration. 
i resolutions proposées par 
d'Administration ont été 

l'unanimité Banque Nationale pour le Commerce 

VENTES. ACHATS ET 
LOCATIONS DÏMMEUBLES. 

A VENDRE A L'AMIABLE 

Ecrire 
veil ». 
22153. 

14 124 

et pouvons dire qu'avec la! L * dividende a été fixé a 1H trancslet l'Industrie, a Hautmont et a Mau 
» J e u n e i d u r ' ê c t o r g ê d û combat "bus avons r ^ T ^ Ï ' V i ï L ^ t Edmo 

porte aussi un lardeau de la vit H A N N O T I N . Administrât 

c'.r. 

bauge 
Société Générale de 

sortants i Belgique, à Bruxelles et en Province. 
ont été réélu» dans toutes ses filiales. 

L'Assemblée générale extraordinaire1 Banque de Bruxelles, a Bruxelles et 

Bon Dessinateur-Projeteur 
d'architecture est demande. S'adresser 

DOUAI. - Sur boulevard. MAISON!;1" / c n ; e
r « Î T . ' T T / ^ V ^ ? » , m m ^ ' « " 

îuve. 3 p. rez-de-ch.. 3 p. étage. Rre-1"*™ »• " r u p A b e l Bergaisn 
POUR EXTRAIT nier. cour, dépend., jardin clôturé — 

Pour M' DUBOIS, aux armées Contenance totale : 3 ares, 
le suppléant (signé) BUTRUILLE D 0 , 0 * ' - — Quartier Gare MAISON 

Enregistré à Douai (A.J.) le 9 J u i n l E " P L O ¥ e - 4 P- rez-de-ch.. 3 p. étage. 
1941. f 88. n' ô. Reçu 20 francs (signe' '«renier, cour, dépend, petit jardin. 
LE ROUZIC 1055''1 ANICHE, rue principale. MAISON 

DE COMMERCE, grand matas 

: : ACHETEUR TOUS l | ! 

MOTEURS ELECTRIQUES ; 
établissements H. WATREMEZ : 

: j tue André. CAUDRY (Noid> 
^ 14.1.':, 

Recherche moteur électrique 1(0 C.V. 
neuf eu en très bon état, eeurant 22( 
volts. 50 périodes, triphasé. Faire n -
ire Réveil aux lettre» V C HB 59W 

..- Pathe. Disque: 
Matériel Epicerie. Mercerie. Comp­
toir. S'adresser t RéveU ». Anzin. 

5107 

COMMUNE DE 

BRUAY-SUR-L'ESCAUT 
pendances. cour, jardin. Bon plar-ementl 

LAMBRES, MAISON EMPLOYE, 2 p ' 
: rez-de-ch.. 2, étace, cour, dépend. — 

INGENIEUR ayant grande expé-
| -ien'-e de fabrication de moyenne 
I mécanique est demandé pour poste 
i important dans bureau d'études de 

dè"-lm a c n : 

r™ SUIS ACHETEUR ^ j j 
Licences de Transports I 

A. DESSAJNT 

Aménagement d'un Terrain de Jeu 
s'était tenue avant l'Assemblée dans ses Agences de Province 

Mais n est reste jeune de fond. Q U T~ nour nous d a n s la Patrie générale ordinaire, a ratiiie les modi-j L E CONSEIL D'ADMINISTRATION 
ce qui est Important. ^vaiei* pris de telles renonciat ions c ï ï tVon^'Tio ' . 'du' î 'g N ^ m b î ? iV.V 5 5 ° ' 

Les photos doivent remplacer la e t ^ . ^ ( 1 de tels sacrif ices c u t , o n "* " "" d u " N ° " m b r e i î ' 3 8 ° ( i ' 
re2,l" ,> . . . A vous, l emmes . il ne nous reste , „ , . _ _ . _ , . . , ¥ _ 

? s * U | m a i n t e n a n t pour vous que le re- ! V I L L E D E L I L L E 
merciement et une pensée amou- B a n q u e N a t i o n a l e ioonfermité leS M M M 
reuse. la prière au Dest in de vous i ACHAT DE BORDURES EN BETON modifié par celui du 20 Août 
protéger, en vous donnant u n e vie p o u r l t C o m m e r c e e t I I n d u s t r i e POUR TROTTOIRS < connaître au public que pa 

TRES BONNE 

Maurice F O U T R Y Sténo-Dactylo Secrétaire 
ACQUISITION DU TERRAIN \amm1T7TmSSSJSVÛSr^\TvSSS^^m-^ E' 0ERVAUX' 
ENQUETE D'UTILITE PUBLIQUE l.uiàlRéféren 

iiiuée par Etabl. 
• Conde Débutai 
:es séneubes seront 

A V E N D R ' Z • , 0 N E * ' » VOITURES 
n T U W R t HARNACHEMENT 

KOTERBA. a ERRE (Nord) 

lumière, car il fait sombre ici. dan^ 
ce t abri. 

Aucun rayon de so.eu ne pénè­
tre, et pourtant la chaieur de a s - r , , „„ . ,, D„,.„ 

parVient dans cette s o l i t u d e . i ^ l ^ ' ^ J : 1 ; . ? 3 8 , . . ? : 1 , ^ > s . 
Le Maire de Lille donne avis qu'un 

appel d'offre est ouvert en vue de la|L' 

arrête 
préfectoral du 28 Mai 1(41, une en­
quête préalable a la déclaration dut, 
lité publique du projet d'aménagement 

•l'Escaut, en: F t l i r i » ri» M" R M I » R I O N î l F I -««»s»«aBaoaasaj_««»_«ïaaaaaaaaaaaaaBr 

ouiM(3..,?,3u NOTAIRE A I R D R « U C , L Demande BONNE à tout faire A VENDRE 2 PEUGEOT 202 

A V E N D R E 
C T e

m m e U ^ u a r e r o u t . 1 t e r r n S e n ' ' c o m ° m e n ^ T e i e s * a'usil ÏÏT f r o i u ' ! ^ - £ £ £ 2 ™ mM™\W *~~ . . . euv.rt de 1*1^^£ZÏK'XZiï';™ ^ A b d i c a t i o n _ 
dan's me's e ^ v e r t u ^ ^ c a r T s ^ f i t s Q»i doi, combattre e t savoir v ivre , , , , bM.iïFZ.*JÏÏ£t: ~ b Z ^ J Ç S T S ^ J f f r " ^ S S ^ j s V t o T T & g . ' S " L 0 N D ' 7 Î S t ' S S d , * " H E U R E S 

sont froides el on les ressent d au- en so.dat. R.C. Seine S91.9W B Lei^ntrêpreneurs désirant soumis l B : , J • V . s î r • l ' E , c , , i , • d u 2 1 '"*" a u 3 0 „ ^ ^ » . „ 
U n t plus vivement que, souvent le! Et cela nous donne le plus pute- ^.Mner d^v°onïTadrSs«r au 7Z$L\»*J"± SSLST^SSSi n » b L U n î F E R M E 
jour, j e thermomètre monte fus - s a n t soutien. AUGMENTATION DU C A P I T A L • " * ' ™ » ^ - " " * » ^ - „ . J t t , ? i r ^ ï f â ' ï r i i : u £ l s i s . à HAMESBOUCRES 
que 6 0 . et que le soir le change- Lentement . la main a e v i t n . , d c 1 7 5 a 3 ^ m l n , 0 , l s d B t r a n c s " - ' " h ? heures lavec 11 Hectares, J3 ares, «5 centiares MACHINES 
m e n t de température se fait très lourde. par A l'expiration de ce délai, un cor,,- 1013 
rapidement. E.le n'a plus l'habitude de . ecri-, émission de^iôu 000 actions nouvelles j ^ ^ m Imissaire enquêteur recevra à la Mai 

Mais quand 

SACHANT Cl'lSINE. 
FEMME DE CHAMBRE 

Messian. 9S. Bd Faidherbe. Cambrai 
4.307 

soldat 
Et cela nous donne le plus puis­

sant soutien. 
Lentement , la main devient 

lourde. 
E.le n'a plus l'habitude de i'écri-,émission de 350.000 act 

Gibli, a chaude ture 
tempe e de sable souffle, les couver-1 K l e sait maintenant mieux ma­
tures s'envolent nier la beclie. le fusil e t la grenade 

a main. 
Et c'est tre.> bien ainsi . On e>t alors comme d a n s un foui. 

70" des heures durant : 
Ce n est pas une rareté 
Le visaae est fardé c o m m e celui 

d'une dame élégante 
Ma:s ce n'est pas le dernier c n i 

de la mode. 
O n'est qu une nécessité ur- CALENDRIER 

«ente i>our se protéger des mou 
ches. plus que nombreuses et ex 
cess ivement gênantes . 

nouvelles 
de 500 francs 

Prix d'émission : 750 franc; 
Jouissance 1" janvier 1941 

Droit de souscription 
A titre irréductible 

e action nouvelle pour uni 

RECHERCHE : 

La Garantie Commerciale a u x neures indiquées éi-dessus, pen 
S. A R L a u r an. lu i n> ( U t i l f r«n«« d , n t , r 0 " ' 0 U r * COIIS*CUtift, C'eM-a-

B.int MÏu?i/ . L 1 Î 1 I l c l , r » , ' o n » q u i Pourront être laites par' « " N E FILLE, 19 ans. cherche place 
Saint-Maurice. LILLE ii«s habitants et les Intéressé» sur l 'ut i - , D E-M°ISELLE MAGASIN, expérimen-
— — — 11 te dudit projet. 'tée dans alimentation. Boni 

OUTILS. MOTEUR!) 
ELECTRIQUES, ae Mutes puissances. 
MATERIEL INDUSTRIEL et TRA­
VAUX PUBLICS - Ets H. WATREMEZ 
40 rue André CAUDRY 

Citroen T. ... 
modèles, toutes garanties. 47. rue 

-as. LILLE 13.12» 

A VENBRE 

PLUSIEURS CAMIONNETTES 
et CAMIONS de Jiw Rgs a 4 tonne*, 
tous modèle» 47, rue a Arras L1LLF 

' 18.130 

I ACHÈTE TOUS CAMIONS 
10 140 DURIEZ. H , av. E. Zola, PARIS, XV 

CESSION - DEUXIEME INSERTION Bruay-

l5y-»u/-mC r"T /"» A DA/E"T* (teui 1. estampillage (titres nominatif? 
LLHUj Ll L A K / Y t l A titre réductible 

étions ou droits poss, 

Su 

antr 

ant acte S.S P en date à LILLE. 
igt-cinq mai mil neuf cent qua-

enregistré S. S. P. à 

Lundi 11 Juin 1941 ; 

21 h 54 (Ce» heures déterminent le 
temps d'êb»curci»»ement). 

Auiourd'hui : Sainte Aline. — De-, 

U « Gibli 
ou les tempêtes de sable IL Y A UN AN 

Dehors sonne régulièrement ie . 
pas du poste qui veille, afin que' ' • if"'",,,. ' 
nous puissions repos •: constitue un 

Avec mon camarade, je suis en- i t . e eenérai w» 
core «-es bien ! -idcnt du Con 

a pror 
versement 75 francs a la souscrip- j LILLE 

. le »olde R jours avis tépartitionJcent quarante et un. folio 69. case 11. 
Duré» de la souscription j Monsieur Arsène LOIZE, Ingénieur, 

du 4 juin au 3 Juillet 1941 (demeurant à LILLE, 4 cour des Bour-
._ SOUSCRIPTIONS sont REÇUES :! ' o i r e s - a vf,nà}1 * une personne dési­

gnée dans l acte, le fonds de commerce 
à 1 A R a n n i i e N a t i n n a l o d e vente au détail de poètes de T S F 
a l a D a n q u e n a t i o n a l e , t de tous les acoessoires se rappirtant 

n o u r U fn imnprT.» e t l ' I n d u s t r i e a '• T.S.F. et à l'électricité, qu'il ta­
p e u r i e c o m m e r c e e i 1 i n a u s i n e 1 D l o i t e à L I L L , E . rue Faidherbe. N - 3 
11, boulevard des Italiens. Paris ( 9 ) ! B O.V.C. du 14 Juin 1941. 

. . . D_. et dans toutes ses Les oppositions seront reçues a 
~ I e nf ivér^ i p é ï l ' e ! I SUCCURSALES et AQENCES la GARANTIE COMMERCIALF 
ouveau gouvernement. Notices publiées aux » B. A. L O. »! dans les 20 jours de la présente 
gand devient vice-pré- des 26 mai et 3 juin 1941 Pour deuxième insertion 

-l'Escaut, le 16 i u i n | t l o n -
Le Maire « R é v 

A. DELANNOV 

INSTANTANÉ 

22-tjUi 

On demande chez HENNION, 48 bis. ! 
L\en. du Peuple Belge. Lille, Bons 

1 Ouvriers Zingueurs et bons demi-ou­
vrier» Zingueurs. Si pas capables.; 
l'abstenir. 34112 

CINEMAS, HOTELS -
CAFES, RESTAURANTS 
Pour parfumer et désodoriser 

STELWL>C 

est l'effet des C U P E P T A t E l 
O U P C V R O U X qui calment immédii 
nSZ^ZimmSSSJ^SLSrt I* * C « " t r - ' « M i n i * ~ «cherche; 
poiqnantas des entérHea - colitea -
colibacillosos - ulcéras de l'estomac 
•f de l'intestin. Toutes pharmacies et 
Laboratoires du D' Oupeyroux, 5, rue du 
D' Lancoreaux, Paria. Sur demande, envoi fentret 

PUISSANT 
DESINFECTANT 
artumé Meill Réf 
i. Rue des Vicaires 
I L L E 

Monsieur LELEUX Jule 
iTrieux, à Feurmies, ne reconnaîtra pe­
lles dettes que pourrait contracter i d 
I femme, née LAMOTHE Louise 

1.010 

M. Désire NEK. demeurant 120 r',:,' 
,Jean-Jaurès, à Amin informe le p * t l n 

CHEF ÉLECTRICIEN 
(périmenté 

e t ! 

du Traité des Maladies de l'Eatomac et 
d» l'Intestin avec régimes et traitement». 

11.266!qu 

1 un ingénieur, exploltati 
1 de la partie électrique. Sé-
références nécessaires. Ecrire 

initiales N.A C.B. au 1 Réveil », 
transmettra. 22150 

MALHiNES A TRICOTER 
CCESSOIRES - PIÈCES DETACHEES 
IGUILLES poui TOUTES MARQUES 

J. DE POERCK 
Liberté - LILLE! 

22.140 qu'a dater de ce jour il ne reconna.:-. 
plus les dettes que pourrait contracte 

- femme, née Jeanne L1BOTTE 

t m p n m e n e du Réveil au *mri 
186 rue de P a n s . L in . 

laf cérmat • Emile QXBT 

iCs«§D^m(Bc§f 
1 

A U X 

M " G e r m a i n e / V C R E M A N T 

2, 

Les cooficiier.ces que Guy de Biey-
«nard e n t a m a . t alors à son tour, eurent 
u n lotit autre ton. 

LuL déirarait- i l . n 'avait Jamais con­
n u que l'aMsance et la vie f a c i l e . . Son 
•pèTe. le irére <i"j mari de la T a n t e 
Amour, giagnait beaucoup d'argent dons 
è t s affaire* — G u y n e disai t p a s les-
quette*. _ e t en dépensa i t a u t a n t qu'il 
e n gagnait . . 

— Devinez combien J'ai de coffrets 
garni* de coquillages c o m m e celui-ci ? 
d e m a n d e Ariette. 
- C'est très joli, d i t Rosalie. 

— J'en ai cinquante-deux.. . Des m a r - ! 

mites, j 'en ai cinq... sept personnes m'ont i 
promis des poulets ; deux autres des 
lapins; une troisième, un canard: une 
quatrième, un cochon de lait. L'imagi­
nat ion des donateurs d'une tombola est 
insondable ! 

— Est-ce que le programme du spec­
tacle sera intéressant ? s'inquiète 

i J e a n n e . 
Ces demoise l les ont ete trop absorbées 

: par leur ne t toyage pour a,voir eu d'au-
1 très préoccupat ions pendant six semai -
'; n é s 
i — Le programme sera artist ique e: 
Oitteraure. J'ai o b t e n u l e concours <ies 

1 mus ic iens , d e s c h a n t e u r s , des declama-
1 teurs, en un mot de tous les types de ia 

ville, qui croient avoir du talent . Pau­
vres gens ! 

— Pourquoi dites-vous « pauvres 
gens ! » 

— Parce que j'ai ass is té à leurs répé­
tit ions, j a m a i s je n'ai a u t a n t ri. 

— Ce sera d o n c très a m u s a n t ! 
— Oh ! oui, oui... Ce le sera... 
— Noue m e t t r o n s n o s robes d u d iman­

che et n o s ch ap eau x avec ta peti te mar­
guerite et les pet i t e s feuiHes. Il v aura 
beaucoup de m o n d e ?. . 

— E n o r m é m e n t ! On a soi l ic i té tant 
ci'ir.v " i t i ons que je c r a i n s u n e véritable 
cohue . La sai le sera trop remplie. . . 

— N o u s arriverons de bonne heure. I — Qui e s t ce t t e personne ?... 
— M le Grar.d D o y e n e s : e n c h a n t é ! — Je.. J e n e m e rappel le plus, ma 

La plupart des personnal i t é s de ta v i r e ' c o u s i n e . 
s sront d a n s l 'assistance. S i vous désirez 
voir le pi a n des c h a i s e s réservées, le 
voici... J'ai gardé les cinq premiers 
rangs.. . 

Ariette leur tend une large feuiUe do 
papier, sur laquclùe d e s carrés s o n t des-1 professe u; 
s inés au crayon rouge. Le n o m d u titu-j _ L u l . m è m e , J e v o u s a l r B c o n t é , ma 

laire de chaque place numérotée est m s - l c o u s i n e i a f . a ç o n ^ ^ ^ 2 d o n t n m - a 

reçue. 
— Bn effet ! 

43. Mile Fél ic i te Lerouge.. . 
— Jus te derrière m a cous ine Rosal ie . . 
— N» 44 MKe Carol ine Lerouge.. . 
— Jus te derrière m a cous ine J e a n n e . 
— N"'45 . M. Ulysse Hyacinthe . . . L: 

crit . Telc ide et Rosa l ie s e p e n c h e n t 
J e a n n e et Marie a t t endent leur tour : 

— N° 3. M le G r a n d D o y e n ! SsV Tel­
cide. qud k t à h a u t e voix... N" 5. M. le 
premier vicaire !... N» 6. M. îe président 
de >i jeunesse cathol ique !... N° 7. M. le 
président de la Conférence de Saint-

— C'est un h o m m e tout à fait émi-j 
nent. . . 

— Oh ! oui. murmure Marie. 
— Je ne sais pas si Je le reconnaîtrai . 

Vincent-de-Paul !... N " 8. M. l e ~ c n a n o i n e | d i t ' I * i c | d * - j 
Buran ! A h ! ah ! nous verrons s'il m e ~ n e t a i t : r è s bien de s a personne.! 
sa luera . . N" 9, n - 10. n» 11. iv> 12... reprend Marie. 

— C'est le rayon des chanoines . . . N° 32, — Il l'est toujours !... 
MMe Telcide D a v e m i s ! Est-ce une bon- Amoui ! bel amour ! il n'est pas au 
ne p lace ? m o n d e de plus grand n w g i c i e n que toi 

— Excel lente , n u cousine , juste a u , D ' u n professeur lourdeau vieil lot, ma-1 

milieu ! On vous verra de toute la sal le . Iniaque, tu fa i s un Adonis ' 
— Ah tant mieux !... N» 33. Mlle Ro- | _,„ ., , „ 

saiie... N» 34. M ï e Jeanne. . . N» 35. Mlle — » * • P " ™ * de venir ? 
Marie. N° 36. Mlle Ariette. . . T i ens , il — Oui. m a cous ine Marie. Après m'a-
n'y a p a s de n o m au n» 37... voir remis son of frande , U m'a laissé 

— Non m a cousine.. . C'est une place j entendre qu'il ass i s terai t volontiers à la 
qui a é t é promise à une personne qui | represeauat ion . Il a ime toutes les mani -
n'y pense cer ta inement plus. Je ne r a l l f e e t a t i o n s artist iques !... Je lui ai envoyé 
donc pas encore envoyée. . . lun carton.. . Où sera-t-U placé ? . . Voyons 

un peu.. A h ! là... Il sera jus te derrière 
vous, m a c o u s i n e Marie. . . 

A ce m o m e n t . E r n e s t m e parait , por­
t a n t un col i s s o i g n e u s e m e n t ficelé... 

— Encore un lot 1 
— D e qui ? 
— O n ne s a i t pas. 
— Attent ion ! c'est iragi le !... 
D e v a n t l es quatre tètes, qui se bais­

sent, anx ieuses . Ariette t iénoue la ficelie 
dorée. Le papier recouvre un écrin de 
sa t in bleu paie. Et c e t écrin" c o n t i e n t 
une bonbonnière en vieux J a p o n si 
translucide qu'à travers *>a porcelaine on 
aperçoit la forme rose d e s do ig t s : 

— Oh ! elle est rav i s sante ! di t Ariette. 
Les quatre demoisoliles ne formulen . 

auoune opinion. D è s que les choses attei­
g n e n t un certa in degré, eUes ne son ; 
plus de leur domaine . Il leur faut de la 
réf lexion pour qu'clïles se hasardent à 
risquer un avis '-

— C o m m e c e s o i seaux sont f inement 
peints ! . . e t c e p a y s a g e e n minia ture , 
cette p a g o d e -

Ariette s 'extasie. 
— Qui vous envo ie ce la I d e m a n d e 

J e a n n e 
— Je ne s a i s pas. fl no-.t y avoir une 

carte ? Cherchons-la. . . , 
En la -rouvant d a n s les papiers Tel­

cide m a n q u e s'évanouir. Elle l it le nom 
de Jacques de Pleurvil le . 

— Le fils du propriétaire I 
Ariette vérifie l'adresse Jacques de 

PleurvUie s'est souvenu de son petit 
n o m . Elle en éprouve une joie très dou­
ce, s a n s raison c e p e n d a n t puisqu'il est 
f iancé !... 

Elle n'écoute pas Telcide. qui mau­
grée : 

— Il a paye cet te bonbonnière au 
m o i n s c e n t francs. Il aurait mieux fait 
de réparer notre « nochère ». 

Elle songe que tout a i'heure, d a n s une 
de s e s enve loppes parfumées , elle glis­
s e r a le ticke; de la place n» 37 e t «Je sa 
plus beïle plume, elle écrira 1 « Mon­
sieur Jacques de Pleurvil le » 

CHAPITRE V 

Un groupe s ta t ionne devant la porte, 
sur le trottoir... 

De toutes les rues avois inai i tes , des 
fami l les arrivent. Les en fant s , qui crai­
g n e n t d'être en retard, tra înent leur 
mère ou courent en a v a n t en é c i i i r e w s 
Il y a là de grands garçons de quinze 
ans . qui on: poussé c o m m e des « asper­
ges » et qui ont encore de s p a n t a l o n s 
courts aux jambes col lantes . Les Jeunes 
filles portent sur la poVtrine leur mé­
dai l le d 'enfants de Marie. L e s membres 
de la Jeunesse cathol ique o n t la croix 

j de Malte à la boutonnière . D e s prêtres 

âgés , d'un embonpo in t imposant , a c c o m 
pagnent de jeunes abbés sympathique-
D e s d a m e s é l égantes , aux c l w p e a u x 
e m p a n a c h e s et aux g a n s blancs, s'im­
miscent entre les r a n g s d'orphelines 
sombres 

L'air imposant , le chapeau e n arrière 
un j eune h o m m e fend la foule. Il dis­
tribue des poignées de main et cric 
« Bonjour , mon cher... Mes h o m m a g e -
madame. . . » On lui répond : « Bonm 
chance. . Nous al lons vous applaudir. » 
C'est un des art is tes inscrits au pro 
g r a m m e 

M. le Grand Doyen es-t déjà d a n s la 
SaiiiP Le d o s appuyé s la acèr.e. debout, 
il s 'amouse du spectacle que lui offre 
l'î public se précipitant pour retenir les 
c h a i s e s 

D ' immenses tentures de velours rouge 
sont f ixées d'un bout à l'autre avec des 
f r a n g e s e t des g lands d'or. D e s guir lan 
des d e papier coloré entourent de s or.-
f l a m m e s bleues de Jeanne d'Arc. 

Des feui l lages et de l'kndrinople d r j -
pe d i s s imulent le devant du proscenium. 
L a rampe, faite de gazon e t d e fleurs, 
est une plate-bande. 

— Est-ce assez ingénieux ! prononce 
M. le Grand Doyen . . Voici l a p e t i t * l e e 
ordonnatr ice 

Et U présente Ariette. 
(A suivre). 
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